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Résonance. Voici le terme qui me vient. Victor 
Hugo est vieux de décennies et sur le plateau 
des Clochards célestes, il se déride et revient 
à ses ardeurs les plus vives  : il a le bel âge de 
ces comédien.nes de la Grenade, il réclame 
justice, il est présent, par l’entremise dyna-
mique de la troupe.
Quatrevingt-treize, se retrouve donc ici 
théâtralisé. Outre le travail de dramaturgie 
toute littéraire remarquable que ce spectacle 
implique, l’action théâtrale est ici très pensée, 
soignée et même réinventée.
Un jeu que ce Quatrevingt-treize. Un jeu dont 
les rôles sont déterminés par le public : dispo-
sitif qui permet aux acteurs et actrices de jon-
gler avec les rôles et les énergies de person-
nages très variés et tous bien justes. 
Il y a de belles alternances entre les scènes 
qui ont cours dans des espaces complètement 
différents  : ici on tord le coup à l’unité quelle 
qu’elle soit, on rend pluriel, on juxtapose à 
souffle court, aucun ennui possible, humour 

en place. On jongle adroitement, on alterne 
scènes de conciliabule vif entre Marat, Robes-
pierre et Danton puis scènes de front révo-
lutionnaire, où les comédien.nes jouent des 
assauts militaires dans une création lumière 
porteuse, sensée, belle.
Contrastent républicains et royalistes. 
Contrastent fulgurances et conversations po-
litiques, mais l’action est sans cesse. Il n’y a que 
mouvements. De pensée. De folle jeunesse. 
De révolte.
La noblesse et la révolte sont en question. 
Mais ne se résolvent pas. C’est là l’intelligence 
de cette vision de Quatrevingt-treize : la pen-
sée éclot de tous ces mouvements, et nous 
emporte, nous, seuls à pouvoir la faire nôtre.
La philosophie d’Hugo n’en finit pas de réson-
ner. La Grenade trouve la bonne énergie. Une 
vraie pensée en mouvement, chose rare au 
théâtre. Très beau travail.
Iris Gamme.
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À l’espace 44, à Lyon, Soizic de la 
Chapelle propose une mise en scène 
du roman de Victor Hugo. Féroce et 
jubilatoire.

Lors de la dernière présentation 
de saison de l’Espace 44, André  
Sanfratello, propriétaire des lieux, 
avait attiré notre attention sur Soi-
zic de la Chapelle et sa compagnie.  
Il avait raison, c’est là un jeune talent 
prometteur. Elle propose en ce moment 
une version du roman de Victor Hugo 
« Quatrevingt-treize » des plus réjouis-
santes. Elle traite cette oeuvre qui montre 
la confrontation féroce entre républi-
cains et monarchistes comme une sorte 
de rencontre sportive. On voit s’oppo-
ser les deux camps à travers les déci-
sions de leurs chefs (Danton, Marat et  

Robespierre pour les révolutionnaires) 
lors des épisodes romancés des guerres 
de Vendée. Deux conceptions s’af-
frontent dans un match sanglant où le 
seul vainqueur est la guillotine. Cinq co-
médiens s’emparent des rôles avec une  
vigueur remarquable. Le décor est réduit 
aux acquêts, quelques accessoires per-
mettant d’identifier les protagonistes et 
de vivre les rebondissements. L’esprit 
du roman est respecté puisque l’on voit 
bien la façon dont se combattent deux  
visions de l’histoire, deux systèmes de 
valeurs antagonistes. Humour, clins d’oeil 
et apostrophes au public n’empêchent pas 
l’intensité de s’installer. 
Nicolas Blondeau
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Quatrevingt-treize, 
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5

presse

Les Clochards Célestes, novembre 2015 © Sidonie Fauquenoi

http://www.lagrenadegraintheatral.wordpress.com

